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L'homme médiocre aime les

vains qu

su

opinions contradictoires. *
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ment rien, qui ménagent toutes les

écri-

affir-

 

Juillet, cette année

 

Juillet, dans l’ordre religieux, est consacré à

honore la thaumaturge de Beaupré.
Dans l’ordre social etéconomique, juillet ver-

ra, celte année, éclore tous les principes, sinon les
utopies des partis politiques.

L'élection, qui devra diriger les destinées de la

province de Québec durant les quatre ou cinq an-
nées à venir, vient d’être fixée au vingt-huit juillet:

c'est-à-dire que toutes les passions politiques se don-

nerontlibre cours durant tout le mois dejuillet.
Juillet verra donc s’égrener toute une avalan-

che d'idées, de paroles des plus contradictoires.
Trois partis se ferontla lutte.
En garde, électeurs, ne nous fions pas surtout

aux beaux parleurs, aux apparences, Considérons
l'hommequisollicite les suffrages de notre comté,
Considérons-le dans ses actes passés, dans sa probi-

té, dans son dévouement aux causes sociales. Exa-

minons la question politique à la lumière de notre
conscience, pour accomplir, en allant voter, un véri-
table devoir de citoyen éclairé,
Sainte Anne

 

Pour ceux que les questions religieuses occu-
pent en premierlieu, nous dirons un mot de l’Aïeule
du Christ, le Législateur par excellence, Celui qui a

des siècles, a été honorée
comme les Normands, nos

de l’Homme-Dieu: cette
tout à la fois, dont la puis-

Beaupré a plus d’une fois
des manifestations de re-

Marthe LEMAIRE-DUGUAY
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tracé les grands principes de paix dans tous les do-
du maines.

ce, Sainte Anne, depuis
ont en France, et les Bretons
ws ancêtres, lui ont consacré, dans le passé, une dévo-
po tion toute particulière. Is ont importé sur nos rives

le culte envers l’Aïeule
In femme humble et grande

ie sance s'est maintes fois manisfestée par d’éclatants
) pr & miracles, tant en Europe que sur la cote de Beaupré,
+ Là, depuistrois siècles, sainte Anne entend les priè-
vel res de milliers de pèlerins qui, tousles ans, viennent
de poussés par un esprit de foi et de piété, lui dire leurs

malheurs, lui exposerleurs infirmités, leurs besoins,
sllcter son assistance, et parfois implorer un mira-
cle,

Nous pouvons le dire, sans crainte de nous
tromper, le sanctuaire de
retenti des acclamations,

— essence des foules assemblées et témoins d’un

isement ’
y L'atmosphère de piété qui plane aux alentours

juste | de la hasilique a aussi opéré des révolutions éton-
égale. nantes dansles esprits, dansles vies, dans les con-

bi mous sciences. Et touteâme bien disposée ne saurait s’ap-
és par procherde cette vénérable Grand’Mère,sans éprou-
esef ver comme un avant-goûtdesjoies de l’au-delà.
our k | Si les circonstances ne nous permettent pas de
at rendrevisite au sanctuaire national de Beaupré,
levenir rien nc nous empêche d’invoquer la puissante thau-

maturge, surtout durant le mois dejuillet, plus spé-
cialement consacré à l’honorer.

un re- —
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f Les Activités de la Villa du Ro-
Saire, maison de retraitées ferméez
sous la direction des RR,
Montfortains, de cette ville n'ont
pas ralenti dans le cours des mois
d'avrit et de mai dernier. Avril a
compté #14 retraitants répartis en
{ Groupes successifs. De braves
jeunes gens descendus des chan-
tiers, la plupart de St-Majorie, ont
Ouvert la marche sitôt après Pa-

du couvent de l'Assomption de la
Ste-Vierge, de l'Ecole Normale et
de l'Académie Commerciale de Ni-éoket o:t suivi le groupe précé-
dent, Les Lacordaire de Daveluy-
ville Sont venus refeire leurs’ con-
Victions, des dames se retremper
me de la retraite et en-
nt ot groupe, soit 50 fiancées

trues puiser des lumièrese àdes grâces en vue de leur ma-
Tiage prochain.

ma à fourni 208 retraitants par-
tui esquels on compte plusieurs é-
tants de l'école St-Frédéric de
ville, du collège du Sa-
dantde de Victoriaville, des étu-
Py e Salem,Mags. et des étu-

es du Collège Classique des
teurs de l'Assomption de Nicolet;Ss py

D Froupes de Lacordaire de
Tummo-dville,

Yière Féminine de Warwick, la
esse Agricole Féminine de la
“lues de Nicolet et enfm les Ter-

ques franciscaines de Drummond-
vil ou Febvre, les Guides Catho-
mies à profité des retraites fer-
zaîne Pi de mai. Une quin-
compe èves des Soeurs de l’As-
journée À de Nicolet ont passé une

€ recollection à la Villa.

4  ua es
UN nt aux activités extérieures
I +

PP.|

ues. Des étudiants et étudiantes

la Jeunesse Ou-|

du Rosaire
P—————

les dirigeants de la Villa du Rosai-

Ye n’ont pas été inactifs.
H y eut récollections régulières

à Victoriaville présidées par le

Rév. Père Cadieux et en mai par

‘le Rév. Père Hodgson. eDs jour-

‘nées spécialisées organisées à
"Drummondville, le 4 avril et le 25

‘avril ont retenu les services des

RR. PP. Racine, Desjardins et

Hodgson. Ces mêmes religieux ont

organisé des journées spécialisées
le 4 mhi à St-Wenceslas, le 9 mai

au Conseil diocésain de la J.A.C.

à Nicolet, du 13 au 16 mai à Ar-

thabaska et le.23 mæi à Gentilly.
Des retraites à Granby du 9 au

15 avril et du 5 av 13 mai furent

préchées par le R. P. Nadeau qui

! dirigen aussi la grande journée

mariale d'Odanak le 23 mai.

| Le Rév. P. Hodgson prêcha des
retraite à Notre-Dame du Céna-
cle de Québec du 2 au 5 avril, à la

Tuque du 10 au 14 avril, à Granby

{du 16 au 26 avril et à St-Hyacin-

tthe du 26 au 31 mai. Une journée

de préparation a la profession de

foi à l'Hôpital du Christ-Roi de

Nicolet fut préchée par le Rév. P.

Hotte le 15 mai, le Rév. P. Ca-

dieux, supérieur de la Villa, précha

une retraite aux religieuses de

l'Assomption de Nieolet du 7 au 14

mai.
Dars le cours du mois de juillet

il y aura Cours de préparation de

chafs de la J.A.C.F. de lundi le 12

à jeudi le 22; vendredi le 23 à di-
manche le 25, retraite pour hom-

mes el jeunes gens de Victoriavil-

le; vendredi le 30 à dimanche, le

fer août, retraite pour demoiselles

de Victoriaville. 
(suite à la page 4)

.

ORGANE DE LA VILLE DE NICOLE

 

Ouverture de la
Mission_St-François
La plage du Port St-François

située à moins de cinq milles de

la ville de Nicolet, sur le côté Sud

du fleuve St-Laurent, ayant pris
depuis quelques années une im-

portance considérable à cause du
nombre toujours de plus en plus

grandissant des touristes qui

viennent y passer la saison d'été,

l'an dernier Son Exc. Mgr Lafor-

tune, évéque de Nicolet, a décidé
de doter cet endroit d’une cha-

pelle pour les fins religieuses de
la population tburistique de cet

endroit. Cette chapelle est sous

le vocable de “Mission Saiht-

François.” Cette chapelle est a-
ménagée pour recevoir environ

200 personnes. Les cérémonies

religieuses de chaque dimanche
débuteront dimanche, le 27 juin

courant, à 8 h. 30 am. Une ins-

truction sera donnée tous les di-

manches pendant cette messe et
la communion y sera distribuée.

Il y aura aussi confession a la fin

de chaque semaine,

Festival des Fanfares le
À juillet à Shawinigan Falls

PROGRAMME

10.00 am. — Parade d'église.
Départ du Pont Duplessis. Par-

cours : rues Fusey, St-Laurent,

Toupin, Rocheleau, Notre-Dame.

Messe au Sanctuaire Notre-Dame
du Rosaire du Cap de la Madelei-

ne. Officiant, Mgr P.-E. Doyon,

v.g. Allocution: R. P. Ernest
Castbnguay, o.m.i.

7.30 p.m. — Concert du Festi-

val au stade de baseball Duples-

sis, aux Trois-Rivières, terrain

d'exposition. Parade-revue des

fanfares participantes. Chaque

fanfare défile devant la foule aux
accents d’une marche militaire.

Commentateur, M. Gaston Hardy,
de Shawinigan Falls, ancien direc-

teur musical de l'Union Musicale
du Cap de la Madeleine.

Ordre du défilé

1—L'Harmonie de l’Immaculée-

Conception de Shawinigan Falls.

2—La Fanfare de Jonquière.

3—Le Cercle Musical d’Acton

Vale. !

4—La Fanfare du Sacré-Coeur

de Grand'Mère.
5—La Philharmonique de Nico-

Jet.

6—La fanfare de Chicoutimi.

7—L'Union Musicale de Plessis-

ville.
8—L'Harmonie de Loretteville.

9—L'Union Musicale de Marie-

ville.
10—L'Harmonie de Magog.
11—La Philharmonie Ste-Anne

de Yamachiche.
1la—La Fanfare

Montcalm de Québec.

HM.CS.

Fanfares membres de

l'Association des Fanfares

Amateurs da la Province

de Quebec.

12—Le Cercle Musical de Vic-

toriaville.
13—L'Union Musicale des Trois

Rivières.

14—Le Cercle Philharmonique

de St-Jean.
15—La Fanfare d'Arvida.
16—L'Union Musicale de Val-

leyfield.
17—L’Union Musicale de Grand’

Mère.
18—L’Harmonie de Granby.

19—L'Harmonie de Lachine.

20—LHarmonie de Drummond-

ville.

21—L'Harmonie de Sherbrooke.

22—L'Harmonie de La Tuque.

23—L'Union Musicale de Jo-

liette.

24—L'Union Musicale de Thet-

ford Mines.
25—La Philharmonie Lasalle

des Trois-Rivières.
26—L'Harmonie Calixa-Laval-

lée de Sorel.
27—L'Union Musicale de Sha-

winigan Falls.
28—L'Harmonie d'Asbestos.
29—La Société Philharmonique

de St-Hyacinthe.

30—L'Union Musicale du Cap

de la Madeleine. (suite à la page 4)
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T ET DES COMTES DE NICOLET ET D'YAMASKA

Imptimé à St-Joseph-de-Beaucc. vendredi, 2 Juillet 1948

Samedi le 3 juillet prochain, à

J h, pam, auront lieu de magnifi-

ques démonstrations sur le terrain

J. J. Joubert et Cie Ltée à l’occa-

sion de la bénédiction de l'usine de
lait condensé dont la construction

s'est terminée l'hiver dernier et

qui est en pleine fonction depuis
le printemps.

Cette bénédiction sera présidée

par M. l'abbé A. Dumas, curé de

la cathédrale de Nicolet. Toutes les

autorités religieuses et civiles de

Célébration de la

La journée du 24 juin, fête du

patron des Canadiens français et

aussi le patron particulier de 1'é-

glise cathédrale de Nicolet n'est
pas passée inaperçue en cette vil-

le.
La féte débuta par une messe

pontificale chantée en la cathé-

drale de Nicolet par Son Exc. Mgr
A. Lafortune, évêque de Nicolet,
à 9 h. 30 am. .

Son Excellence était accompa

gnée au trône de M, I'abbé A. Du-
mas, curé de la cathédrale, com-
me prêtre assistant et de MM. les

chanoines E. Lauzières, chance-

lier de l’évêché et Chs-Ed. St-
Germain, aumônier du Christ-

Roi, comme diacre et sous-diacre

‘honneur. MM.les abbés W. Roux

et R. Dolan agissaient comme dia-

tre et sous-diacre d'office.
M.l'abbé J. Rouillard, secrétai-

re de Son Exc. agissait commecé-

rémoniaire.
Les élèves de l’Académie Com-

merciale des Frères des Ecoles
Chrétiennes desservaient au trône

comme ay maître autel.
Un grand nombre de membres

du clergé et de religieux Mont-

fortains, de cette ville, avaient

pris place au sanctuaire.
Le sermon de circonstance ful

prononcé par le Rév. P. Hotte,
s.m.m. du noviciat Montfortain, de

cette ville.
La chorale était sous la direc-

maître de chapelle. L'orgue é-
tait touché par M. l'abbé T. Tes-

sier, organiste.
Dans l'après-midi, à 2 heures,

une magnifique partie de balle

au camp fut disputée sur le Ler-
rain St-Jean-Baptiste entre les

tion de M. l'abbé J.-Bpte Mathieu !

 

 

Bénédiction de l’usine de lait condensé
de J. J. Joubert à Nicolet

———————————

‘cette ville sont inivtées à cette

démunstration. Toutes les hautes
personnalités de œtte Compagnie

| de Montréal sevo:t aussi repro.
sentees Toute la population du dis-

trict de Nicolet et d'Yamaska par-

ticulicrement les producteurs de
lait sont cordialement invités à as.

sister i ves fêtes,

Dimanche le 4 juillet, le publie

jest invité à visiter l'usine pendant
l’apres-midi.

Saint-lean-Baptiste
à Nicolet
S—————————

clubs Alouettes, de Drummond-

ville et le Royal, de Nicolet.
Son Exe. Mgr A. Lafortune, ¢-

vêque de Nicolet, accompagné de
Son Honneur le maire J.-A. Gau-

det, die cette ville lança la pre-
mjère” balle, alors que M. l'abbé
Dumas, curé de la cathédrale a-

gissut comme receveur et M. l'é-

chevin J.-Bpte Millette, pro-mai-

re ducette ville était au bâton. De
vives acclamations de la part de
la foule qui avait envahi le ter-
rain St-Jean-Baptiste ont accueil-

li cette ouverture solennelle de la

partic. On remarquait aussi sur
Pestrade MM. les échevins Nap.
Rousseau et Laurent Proulx.

Jusqu'à lu dernière manche les

deux ‘concurrents se sont tenus

ex-ucquo, ayant à leur crédit cha-
cun quatre points. Lors de la

dernière manche, les Alouettes de

Drummondville montrèrent une
activité sans précédent ct réus-
sirent à enregistrer trois nou-
veaux points en leur faveur sor-

tant ainsi vainqueur d’une joute

très contestée.
Cette journée de lu St-Jean-

Baptiste se termina, le soir, par u-

ne parade de la fanfare de Nico-

let à travers les rues de la ville
pour se terminer par un concert

au kiosque du parc de l'Hôtel de
Ville par la fanfare sous la di-

"rection de son directeur musical,
M. Robert Chatillon. Une gran-

de foule de citoyens tant de la

ville que de l'étranger avaient en-

vahi le parc de l'Hôtel de Ville.

De vifs applaudissements ont ac-
ceuilli chaque morceau de ce pro-

gramme musical. Des fusées fu-
rent aussi lancées en différents

endroits de la ville.

 
 

Vendredi, le 18 juin courant, a-

vait lieu la fernreture des classes

dans les différentes mansons d'édu-

cation de cette ville,

Dars l'avant-midi, avait lieu la

distribution des prix à l'Ecole

Normale, dans l'après-midi au

Pensionnat Notre-Dame de l'As-

somption et le soir au Séminaire.
Son Exec. Mgr Albini Lafortuix

évêque de" Nicolet a présidé ces

trois examens. Son Honneur le

maire J. À. Gaudet et son épouse

de cette ville, ainsi qu'un grand

nombre d'autres personnalités

tant religieuses que civiles assis-

taient aussi à ces fêtes, On remar-

quait particulièrement en très

grand nombre les parents des é-

lèves de ces diverses institutions.

Outre la distribution des prix

un programme très intéressant fut

offert à l'assistance par chacune 
Fin de l’année scolaire

à Nicolet
—————————

les jeunes ncrobates ont su s'atti-

rer de nombreux applaudissements
pendant le temps de exhibition
de jeux qu'ils ont accomplis sur la

scène, Ja.

M. Lév Côté élève finissant s'est

fait l'interprète de ses confrères
pour adresser leurs adieux à leur

Alma Mater. Il révéla aussi les

différents états de vie que chacun
de ses confrères entend suivre

Sur 26 finissants, 1Z feront leur

entrée dans le clergé séculier: ce

sont MM, Gratien Gouin, Paul Ber-

geron, Gaétan Lambert, Paul-E
Dubois, Lucien Champagne, Gilles

St-Cyr, Jean Savoie, Guy Pois-

son, Jos. E. Rivard, Olier Senne-

ville, Jean-Marc Vallières, R. St-

Sauveur, M. J. Paul Grondin en-
trera à la communauté des Pères

Blanes.

Ont opté pour le Génie civil: de ces institutions.
Au Séminaire particulièrement

MM. Paul-Emile Daneau et Julien

(suite à la page 4)

   
Exposition à l’Académie
Commerciele des FF. des
Écoles Chrétiennes
de Nicolet
Pendant lu dernière semaine

scolaire de l’Académie Commer-
ciale des FF. des Ecoles Chrétien-

nes de Nicolet, les parents des é-
lèves de cette Académie ont pu

assister à une exposition de tra-
vaux de dessins exécutés parles

clèves de cette Académie. Les
exhibits avaient été installés dans
Une des classes de l'Académie.

Un nombreux public a visité cet-

te exposition de dessins liturgi-

ques, géographiques, artistiques,
cle...

Cette exposition à obtenu un
succes enviable et les visiteurs ont

êté charmés de l'adresse déployée

par les enfants des différents
[cours qui ont traité de sujets à la
portée de leur intelligence.

Le concours de scéna-
rios de Renaissance
Films

Le concours de scénarios lancé

par ‘ln Compagnie  Rennissance
Films Distribution, Ine. l'an der-

nier, à su intéresser un très grand

nombre de citoyens qui ont fait
parvenir au bureau de cette firme

focale une quantité imposante de

sujets varies,  Pendant plusieurs mois, el jus-
qu'il tout dernièrement, les mem-

bres du jury de ce concours ont dû

travailler d'arrache-pieds pour li-
re ces textes Un noun, tres atten

ttvement, afin de faire une élimi-

nating la plus minutieuse et In plus
honnëte possible des sujets prope-

nés, Ce travail d'étimination a né-

vessité, dans le plupart des cas, u-
ne deuxièns et parfois même une

troisième lecture des textes, Ce

qui explique le fait que les résul-

tats de ce concours n'onl pas été
proclamés a lu date prévue par

la Compagnie.

Voici maintenant que le jury
vient de remettre entre les mains
du Comité d'étude et de Contrôle

une vingtaine de sujets de scéna-

rios qui ant été jugés comme mé-

ritant le plus d'atrention, C’est

ce Comité qui fera maintenant 1'é-
limination finale des textes et an-

noncera le nom des vainqueurs

Mais comme le vaste programme

d'rgnnisation de Renaissance l'ilms

distribution, Ine. nu obligé  plu-

sieurs membres de © Comité à se
rendre dans les villes étrangères
des Etats-Unis et d'Europe, il ar-

rive qu'un nouveau retard se fait
sentir. La proclamation des heu-

veux gagnants est done involontai-

rement portée à um date ultérieu-

re. La direction de Renaissance
Films Distribution espère cepen-
dant être en mesure de publier le

nem des gagnants à l’occasion de

l'ouverture officielle des studios.
Si les sujets de scénarios ont af-

flué en très grand nombre, au siè-

ge social de Renaissance Films Dis-

tribution, les membres du jury ont

toutefois déploré ln rareté des su-

jets originaux, ce qui n'a pas fa-

cilité leur travail.

Quoiqu'il en soit, tous ceux qui

ont participé à ce concours peu-

vent être assurés du fait que cha-

cun des textes a été étudié cons-

ciencicuseme:t et que c'est le grand désir de la compagnie de

(suite à la page 4)
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Il y a quelques semaines le Con-
seil 1826 des Chevaliers de Colomb

de Nicolet décidait de renoncer au
titre de locataire pour devenir pro-
priétaire. T1 fut décidé qu’un im-

posant édifice soit construit sur la
rue Fortier en face du pare de

l'Hôtel-de-Vilk.
A la suite de cette décision i)

fut décidé de former un Syndicat
Coopératif Colomblen à responsa-

bilité limitée ayant sa principale
place d’affaires en la ville de Ni-

colet, Jusqu'à cette date ks Che-
valiers de Colomb du Conseil 1320
de Nicolet dont les noms suivent

font partie de ce Syndicat et ont
souscrit les montants en regard de

leurs noms:

Jules Durand, éketricien, $200.;
J. Ubald Caron, agent d'assuran-
ces, $100.00; Armand Duhaime, in-

dustriel, $60.; J. R. Dumoulin

marchand, $100.44; Lucien Houde

exproprinteur, 50.5 Omer St-Ger-
main, empl. C.N.It, $60.00; Aubert

Laperrière, médecin, $60.00; Ray-

mond Lambert, barbier, $060.00;

Sylvie Gauthier, ouvrier, $50.00;
Hervey Bourdon, emp, civil, $60.;

Charles Massicotie, commis, $60.;
Il. Paul Lassonde, empl. civil, $60.;

Jean-Louis Desrusseuux,  boulan-
ger, $00.00; Lemire Jean-Luc,

empl. municipal, $60; Pierre Lemi-
re, charretier, $60.00; Paul Carrier
récolteur, $60.00; Josapaht Duhai-

me, laitier, $100.00; Krnest Janel

te, photographe, $60.00; Quirion

livnel, peintre, $0000; Landry
Hervey, uss, contremaître, $60.00;

Gaston Charland, ingénieur, $60.00;

Henri Jacques, agent do gure,
$100.; Georges Robin, marchand,

$100.00; Rodolphe Drouin, gpor-

donnier, $50.00; Sylvio Dauphinais,

Houlunger, $50.00; Guy Hamel,

commis de bureau, $60.00; Roméo

Gauthier, ouvrier, $50.00; J, Alb.

Leblane, ouvrier, 450,00; Geo, Et.

Bernard Lafond, opérateur, $60.00;

Gaston Allard, prop. de cinéma,

$100.00; Bruno Dupuis, mécani-

cien, $100,00; Philippe  Dubaime,

Initier, $100,00; Félix Descôteaux,

Gauthier,  contremaître, 460.00;

Germain Prince, $50,00; Louls

Nouval Côté, méennielen, 460.00;

Activités colombiennes
à Nicolet

nal, boulanger, $100.00; Jacques

Cardinal, boulunger, $60.00; Ovide
Duhaime, laitier, $100.00; 11. N.

Birou, industriel, $100.00; I. X,

Gagné, industriel, $100.00; Philip-

pe aligné, industriel, $60.00; Ro-
land Lemire, garagiste, garagiste,
$100.00; ubbé J. Bpte Mathieu, pre-

tre, $100.00; Jean-Paul Rousseau,

marchand, $50.00; Paul A. Trahan
avocat, $50.00; Lucien Beauchemin

ouvrier, $60.00; Sylvio Denoncourt
marchand, $100.00; J. R. Denon-
court, $100.00; Jean-Mare Denon-

court, $100.00; Rosario =Dégin.

marchand, $200.00; Alexandre

Bouvette, restaurateur, $100.00;
Herman Chatillon, dentiste, $150,;

J. C. Mercier, professeur, $100.00;
Nup. Rousseau, entrepreneur de
pompes funèbres, $100.00; Borro-

mée Chauvette, mécanicien, $100.;

Herman Rousseau, =cultivateur,
$60.00; Edouard Beaulne, chef de

police, $100,00; Anatole Rousseau
marchand, $100.00; Jos, Côté, mé-

canicien, $60.00; Georges Cartier,
cultivateur, $60.00; Renaud Chap.

delnine, protonotaire, $100.; Mar-

ve] Gélinas, $00.00; Julien Rous-
seau, restaurateur, $60.00;  \au-

went Leblarve, agent de guzoline

60.00,
Tous les Chevaliers de Colomb

du Conseil 1926 sont invités à par-
ticiper à l'é-lection de ce nouvel é-

difice soit par leur souseription ou

Jeur travail bénévole.
Toutes les actions prises dans

le Syndicat Coopératif Colombien
sont en pleine sûreté. Tous les ac-
tlonnaires peuvent être assurés
que leurs actions leur seront pro-

fitables. Tous les Chovaliers qui

l'entreprise du Syndicat Coopéra-
veulent contribuer au succès de
tif Colomblen sont cordialement
invités à se mettre en communicu-
M, Georges Robin; directeurs, MM.

Roméo Dumoulin, de Nicolet,
L'Exécutif du Syndicat Coopé-

ratif Colombien de Nicolet est com-
pusé comme suil: Président, M.

Roméo Dumoulin; vice-président,
M. Renaud Chapdelaine; sce.-Urés.

M. «Gorges Robin; directeurs, MM.

Bruno Dupuis et Marcel Gélinna,
Le Comité de Surveillance est gérant, 60.00; Maurice Béliveau,

marchand, $100.00; Joseph Cardi.

composé de MM. Nap, Rousseau

Ubald Caron et J. €. Mercier.
 

Les Chevaliers de Colomb du

Conseil 1326, de Nicolet, au cours

d'une nssemblée régulière, tenue

mardi, le 16 juin courant, à ln-

quelle étaient présents un grand

nombre de Chevaliers tant de la

ville (eu de l'extérieur, ont procé-

dé à l'élection des officiers qui

composeront, pour les douze mois

prochains, l'exécutif de leur Con.

seil.
Toutes les élections ont été fai-

tes dans Je meilleur esprit de fra-
tersité qui lie tous les membres

de l’Ordre Colombien,

Le Dr Aubert Laperrière fut

nommé président de l'élection et

M. Rod. Cumirand, secrétaire.

M. Ubald Caron, sortant de

charge, à été réélu Grand-Cheva-

lier de ce Consell.

Ont aussi été réélus à teurs mê-

mes funetions: M, Geo. Robin, dé-

puté Grand-Chevalier; Mtre Re-

naud  Chapdelaine, protonotaire

conjoint de la Cour Supérieure

Chancelier; Rodrigue Camirand,

journaliste,  secrétaire-archiviste;

Nap. Rousseau, échevin, vrtre-

preneur de pompes funèbres, tré-
sorier; J. W. Denis, protonotaire

conjoint de la Cour Supérieure, a-

viseur légal.

M. Bruno Pellerin a été élu cé-

rémoniaire.

M. Geo-Et. Gauthier, a été élu

ler syndic; M. Roméo Dumoulin,

Ze syidic et M. Doris Pagé, Je

syndic.

M. André Lefebvre a été réélu

sentinelle intérieure et M. Josa-

phat Duhaime, sentinelle exté-

rieure.

Par décision de l'Exécutif, M.

Bruno Dupuis, a été maintenu à la

charge de s:crétaire-finazcier.

M. I'abbé J. Bpte Mathieu, mai-

tre de chapelle a la cathédrael de

cette ville est le chapelain de ce

Conseil et M. Hervey Landry en  est l'Intendant très habile et très

dévoué.

Election au Conseil 1326 des Chevaliers
de Colomb de Nicolet

Tous les officiers réélug ont re-

mercié leurs frères Chevaliers
pour la marque de confiance qu'ils
venuient de leur témoigner en les

réélisant tous par acclamation,

Invité à tirer les conclusions de

cette réunion, M. l'abbé J. Bpte

Mathieu, chapelain, rappelu le lien
de fraternité qui doit exister dans
l'Ordre Colombien, TI re dit heu-

reux de constater que ce lien de

fraternité a été complètement ob-
servé pendant la présente élection.

Faisant allusion aux travaux ne-

tuellement en cours daus la cons-

truction d’un immeuble pour le
Conseil 1326 des Chevaliers de Cu-
lomb de Nicolet, Fabbé Mathieu

se dit très confiant dans le succès
de cette entreprise. T1 expose tous

les avantages dont pourra bénéfi-
cier le Conseil 1326 de Nicolet en

étant complètement chez lui par

le fuit d'être propriétaire. Il féli-
cite tous les Chevaliers qui font
partie du Syndicat Coopératif Co-

lombien qui a assumé la charge
de la wonstruction de cet édifice et

invite tous les Chevaliers à faire

partie de Syndicat. Que les peti-

tes querelles ou les mésententes
soient mises de côté et que l’es-
prit de fraternité colombien règne

entièrement au sein du Conseil des

Chevaliers de Colomb de Nicolet.
Que tous les Chevaliers de Co-

Jomb de Nicolet supportent vail-
lamment les efforts du Syndicat

Coopératif Colombien qui ne mé-

nage pas ses activités pour le plus

grand succès de l'entreprise ac-

tuelle.  Accordo.s unanimement

tout notre appui à l'oeuvre entre-

prise. de conclure l'abbé Mathieu.

Il! félicite les nouveaux élus et

émet des voeux pour que le Conseil

1326 des Chevaliers de Colomb de

Nicolet progresse aussi bien en

nombre de membres qu'en oeuvres

religieuses et sociales. II promet

son plus grand dévouement au

Conseil 1326 des Chevaliers de Co-

lomb de Nicolet dans tous les do-

maines.
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La nouvelle “Meteor”

    

La Diviston Mercury-Lincoln de

la Ford Motor Company of Cana-
da, Limited, a annoncé aujour-

d’hui qu'elle présentera sous peu

une voiture entièrement nouvelle
dans le domaine des automobiles

de bas prix. C'est la Meteor. une

voiture exclusive au marché ca-

nadien, et que distribueront les
voncessionnaires Mercury-Lincoln

d’un océan à l’autre.

En plus du sédan Sustom deux-

portes illustré ci-haut, la famil-
le Meteor comprendra un sédan

Custom quatre-portes et un cou-

pé Club, de même qu’une série de
luxe mettant en vedette des sé-

dans de deux et de quatre portes,

un coup Club et un coupé d'affai-

res.

D'après ses fabricants, la Me-

teor “incorpore toutes les quali-

tés de construction, d'élégance, de

sécurité et de confort qu'une tech -
nique ultra-moderne. puisse of-

frir”, Elle est longue et basse, 5 pi.

3 po. seulement de la chaussée à

son point le plus élevé. Son har-
monieux profit semble jaillir de

sa grille earactéristique et de son
large capot. Les garde-boue arriè-

re ont été entièrement éliminés,

et la carosserie, étudiée pour don-
ner un maximum d'espace aux
deux sièges et au coffre à bagage,
qui est particulièrement spacieux.
Les sièges sont placés dans la zone

de confort, c'est-à-dire entre les

essieux avant et arrière. Le siège

arrière a cinq pieds de largeur, et
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le siège avant est presque aussi
large.

Des boulons, placés à vingt-

deux endroits, marient solidement

au chassis la carosserie soudée
tout-acier. L'armature est en bâ-

ti ferme, à cinq entretroises, et à

double cintrage, ce qui permet un

centre de gravité très bas et une

plus granderigidité.

Un des traits dominants de la

Meteor est son vaste champ vi-

suel. La seule lunette arrière est

de 88 p.c. plus large que celle des
voitures ordinaires du passé. Les

colonnes d'angle trés minces mais

très robustes ajoutent à la visibi-

lité sans affaiblir la carosseric.

La gamme des couleurs de la

Metcor comportera neuf teintes,

et quatre jeux de deux tons, enri-

chis par un choix de tentures frai-

ches et nouvelles, en broadcloth

et en mohair très durables. Les

poignées intérieures des portes
ouvrent en soulevant, facteur de

sécurité qui empêche d'ouvrir ac-

cidentellement. Pour ouvrir de
l'extérieur, on tire sur la poignée,

qui déclenche un loquet tournant.

Le moteur, de conception nou-
velle, est un 8 cylindres en V de

100 e.y. Tous les accessoires du

moteursont d'accès facile, ce qui
facilite l'entretien.

Lu direction, aux articulations

équilibrées, se raccorde a un type

de suspension avant indépendan-

te, et aux ressorts longitudinaux
de l'arrière, ce qui assure une

“x
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stabilité parfaite. A l'uvant, les

amortisseurs hydrauliques type

d'avion, sont enfermés dans des

ressorts à boudins d'action très

ouatée. Ceux de l'arrière sont du
même genre. Les ressorts longi-

tudinaux de l’arrière ont ceci de
particulier que leurs lames ne re-

quièrent pas de graissage.

La Metor possède un système de

ventilation spécial. Deux con-

duits logés derrière la grille pous-

sont de l'air frais, l'un vers le

conducteur, l’autre vers le passa-

ger. Les conduits sont pourvus

de soupapes de contrôle que com-

mandent des boutons situés sur le

tableau de bord, de chaque côté de

la colonne de direction.

Enfin, une autre caractéristique

de cette nouvelle voiture est le

système d'éclairage, dit de “lu-

mière noire”, très doux qui illu-
mine les cadrans et commandes,

réunis directement en face du
conducteur.

 

 leur en fait de café!

 
rence à toute autre marque de

café au monde .. . quel qu’en

soit le prix! 1 est économique

d'acheter ce qu’il y a de meil-

L'oeuvre de l'Office
NationalduFilm

L'enseignement visuel est de
tous les moyens d’éducation popu-

laire le plus direct et le plus effi-
cace. L'indiscutable vérité de ce
principe fait que, dans tous les

pays, les organismes d’information

sérieux qui désirent renseigner le
peuple avec exactitude ont re-
cours à l'image commeà une tech-
nique de première valeur. La

force dc persuation qui émane de

tableaux pris sur le vif dépasse
celle de tout autre procédé péda-

gogique. C’est ce qui rend si pré-

cieuse l'information dispensée par
l'Office National du Film qui, de-

puis bientôt dix ans, s’est consti-
‘tué le témoin oculaire du déve-

loppement économique et social

du Canada. Si des expéditions
scientifiques, des oeuvres de ca-

ractère éducationnel et religieux,

des entreprises industrielles ont
forgé la structure de notre pays,

le publie, à venir jusqu'à ces der-
niers vingt-cinq ans, n’était in-

formé de ce travail que par le té-

moignage espacé des conféren-

ciers qui, au sortir de leurs ran-

données lointaines, venaient en

faire le récit. Ces renseignement:
joints à ceux que fournissaient

des livres et certaines revues n’at-

teignaient qu’un nombre peu con-

sidérable d'auditeurs et de lec-
teurs. L'Office National du Film

a entrupris de faire connaître le

Canada aux Canadiens d’abord,
puis à l'étranger où il importait

certes de donner une idée exacte

de notre actif national et de ses

possibilités. Il a donc promené
sa lentille sur tous les points d’in-

térét historique, commercial et

touristique du Canada, et en a fait
le reportage vivant et détaillé.

Un film intitulé “Un siècle s’est

écoulé” rend compte du travail

missionnaire des Oblats dans

l'ouest canadien; un autre

“L'Oeuvre d'un siecle”, est un

hommage aux Soeurs Grises et à

leur contribution sociale depuis
leur urrivée au pays. Tous leg

sujets d'actualité, tout ce qui peut

servir la famille, aider l'individu,
l'inciter à l’économie, le pousser
au dévouucment et aux vertus ci-

| viques, ou rendre justice à son

esprit d'initiative, tout ce qui pou-

 vait rapprocher dans le temps et

ILS SONT PARTOUT! Plus

du gens achètent et savourent tre pays, ot montrer son vrai vi-
le Maxwell House, de préfé- sage sur la scène mondiale a été

dans l'espace les Canadiens entre

eux, reculer les frontières de no-

fixé sur l'écran par ONF

Constamment sur la route. ses

‘cameramen” sont en quête d'ins-

tantanés révélateurs dont s'empa-

rent par la suite nos projection-

nistes qui vont servir pour ainsi
 

La panique . . . le désespoir . . . l'écroulementde l'oeuvre
d'une vie, & cause d'une négligence: une allumette, un feu
de camp mal éteint. Ce malheureux, pourtant innocent—
les coupables paient rarement—n'est pas seul à subir cette
perte: tous les Canadiens l'éprouvent aussi. Le feu deforêt
détruit le bois et la faune; il assèche les cours d'eaux,
toute notre économie nationale en souffre cruellement,

En observant les règles élémentaires auxquelles se
soumettent le sportsman et le campeurdignes de ces noms,
vous pouvez prévenirles incendies qui coûtent au Canada
près de quatre millions par année, en ne comptant que
la valeur de bois.

AIDEZ A LA PRÉVENTION DES FEUX DE FORÊTS
1.

2
3.

4

Jetez les bouts de cigarettes dansl'eau ou écrasez-les
contre la pierre,

. Cassez les allumettes utilisées en deux.

Editiez les feux de camp près de l'eau,sur un rocher
ou un sol minéral bien nettoyé.

quitter les lieux.
. Assurez-vous que votre feu est bien éteint avant de

CARLING'S
 

THE CARLING BREWERIES LIMITED
WATERLOO, ONTARIO
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UrteneCmitos —A VOUS D'EN JOUIR—A VOUS DE LA PROTEGER D13SFQ
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DUPLESSIS

Nationale :

 
dirc à domicile un public avide

d'information objective et vraie.

Des faits, voilà ce que rapportent

les équipes de l'ON.F. Des faits

qui donnent le coup de grâce aux

idées imprécises, des faits qui

sont comme une mise au point
ervunt souvent de contre-poids

a des interprétations tendancieu-

ses. Ses documentaires, distri-

buds par tout le pays, sur les pro-
blèmes du rétablissement civil,

pur ceux de l'urbanisme et du lo-

gement, sur l'alimentation et l'hy-

giène. et sur les questions ména-
£cres réveillent la curiosité et l'in-
terct dans les milieux populaires.

A la suite des séances cinéma-

tosraphiques de l'O.N.F. des fo-

rum ont été tenus à l'usine, dans

les cercles sociaux, dans les mi-

lieux paroissiaux, forum d'ailleurs

{lmés, enregistrés et donnés par

la suite comme appendice à la

projection du film principal.

Les préoccupations sociales de
l'O.N.F. en ce qui concernela pro-
vince de Québec spécialement se

sont traduite par l'enregistre-

ment de bandes sonores de 35 et
16mm. d’une durée de trente-deux

minutes chacune: la première

sur la région de la Gatineau, zone
où l’activité industrielle forestiè-

re est intense et lieu de tourisme

recherché, la scconde, sur une

institution qui est pour les épar-
gnants du Québec une sauvegarde

économique : “Les Caisses popu-

laires Desjardins”.

L'O.N.F, aide aussi le corps mé-

dical, particulièrement dans les

campagnes, à faire de la médecine

préventive. Ses bandes fixes sur

l'alimentation rationnelle et la

diététique ont déjà fait beaucoup

jusqu'à ce moment pour la santé

publique. Plusieurs bobines sur
la culture physique et les sports

complètent l'instruction populai-

re dans ce domaine.

L'industrie locale a aussi tenté

la camera de l'O.N.F. et des films

éducatifs sont venus enrichir sa

cinémathèque. L'établisement des

frères Casavant, où des artisans

spécialistes construisent les cé-

lèbres orgues, a été visité et cha-

cune des opérations photogra-

phiées.

Les arts populaires canadiens

ont également retenu l'attention

des réalisateurs de l'ON.F. Des

films sonores reproduisent des

chansons du terroir du Québec,
le folklore esquimaux et la mani-

festation d’art chorégraphique et

musical des groupes polonais et

ukrainiens du Mid-West canadien.

À ce triptyque d’une grande va-

leur d’information, s'ajoute une

série de projections-fixes, en cou-

leurs, sur les peintres canadiens

et sur leurs oeuvres.

Pour mettre à la disposition du

public une si riche collection de

documents, l'O.N.F. contrôle un

service de distribution. Sa ciné-
mathèque circulante, dont les
principaux centres sont situés

dans les grandes villes canadien-

nes, fournit gratuitement sur de-

mande les rouleaux de films men-

tionnés dans son catalogue. La

distribution part aussi de cinéma-

thèques locales qui desservent le

public sur des réseaux plus res-

treints. La version originale des
films a dû être traduite en seize
langues pour accommoderles soi-

xante et onze pays étrangers où

l’'O.N.F. remplit sa mission d’in-

formation sur le Canada, puissan-

ce internationale.

Paulette SMITH-ROY

La foi est une vertu présque
aussi délicate que la pudeur : un

seul doute, un seul mot la blesse,
un souffle, pour ainsi dire, la ter-

nit. Chs Barthélémy

B Les libéraux donnent aux étrangers,
donne a sa province.

 

@ Bourses plus nombreuses aux étudiants,

@ Montant des bourses augmenté,

Montréal, 17 juin — “Seule l'ef-

ficacité dans la production permet

de hausserles salaires et de rac-

courcir les heures de travail”, dé-
clarait hier monsieur C.-F, Wood-

ward, président de l'Association
Canadienne de la Soie, à l’occa-
sion du 20ème congrès annuel de

l’association.

S'adressant aux manufacturiers

de tissus de rayonne ct de nylon,

Monsieur Woodward a affirmé
que le Capital et le Travail ont un
intéret commun à maintenir, au

Canada, un niveau plus élevé de

prospérité et que ‘cet intérêt com-

lmun dépasse en importance tou-
‘tes les questions qui ont suscité
Ides différends.” Le président a a-

jouté que le maintien d'un niveau

éleve de production est l’un des

remèdes à l'inflation qui menace

l'avenir du Canada.

Au cours de 1947, les usines ca-

nadiennes ont produit les quatre-

cinquièmes des tissus de rayonne
consommés au pays, consomma-

ion qui a atteint un nouveau som-

met de 8.14 verges par tête, Le

rendement, au Canada, pour les

tissus de rayonne s’est élevé à 88

millions de verges en 1947, alors

que le rendement pour les lissus

étroits, tels que les élastiques, les

rubans et les gallons, a aussi ac-

cusé une augmentation. Une pro-

duction accrue de fils de rayonne

est responsable en grande partie

de l'augmentation de 11 pour cent

dans les approvisionnements des
filaments de fils de rayonne.

Monsieur Woodward a déclaré

que la fabrication au Canada de la

rayonne a fibres longues ou cour-

tes a été, au cours de l'année é-

coulée, un développement impor-

tant de l'industrie.” Il y a main-
tenant au Canada une usine qui

peut fournir toute la demande ca-

nadienne pour la rayonne à fi-

bres longues ou courtes à base

d'acétate, alors qu’une autre, en

voie de construction, sera en me-

sure de fournir des quantités c'e

plus en plus grandes de fibres à
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Sur
Un grand nombre de causcries

politiques seront présentées sur

les ondes de CHRC; ce qui donne

lieu à quelques changements a

I'horaire régulier. Voici donc

quelques renseignements utiles

susceptibles d'intéresser les fer-
vents auditeurs des populaires

programmes suivants: “DANS

MON VILLAGE”, “MEMOIRES

ET GRIMOIRES”, “LE CHAN-

TEUR ERRANT", “ECHOS

D'HAWAII", etc...
+

“DANS MON VILLAGE" passe-

ra comme d'habitude le dimanche

à 9 h. p.m. mais sera réduit à 30
minutes,soit de 9 h. à 9 h. 30 p.m,,

les 4, 11, 18 et 25 juillet inclusi-

vement.

“MEMOIRES ET GRIMOIRES",

un texte de Mme Aline Fortier,

réunira quelques uns des meil-

leurs artistes de la capitale, les

lundis, 5, 12 et 19 juillet, à 8 h.

30 au lieu de 9.00.
-

Les populaires émissions du

mardi soir, “PARIS - NEW

YORK”, à 8 h. et “ECOUTEZ-

VOUS” à 9 h. seront présentées

comme d'habitude pour le plus

grand plaisir des auditeurs.

¥

Le mercredi soir accueillera

“LE CHANTEUR ERRANT”, en- 

DUPLESSIS a donné

pour des bourses aux étudiants.
En 1947-48, le gouvernement a octroyé un grand nombre de bourses pour permettre à des étudiants de con-
tinuer leurs études. À cette importante oeuvre d'éducation, plusieurs ministères ont collaboré. Sous l'Union

DUPLESSIS s'occupe de toutes les classes de la société et il accorde unesattention spéciale à la jeunesse. Les
libéraux font des cadeaux de milliards aux étrangers.

l'Organisation de l’Union Nationale

 

base de viscose.” L'importation

de ces sortes de fibres totalisait,

en 1047, 12,777,000 livres et leur
fabrication ici, au pays, fait main-

tenant disparaître le dernier obs-

tacle à l'établissement d’une in-

dustrie complètement canadienne.

L'industrie emploie maintenant

18,000 personnes, comparative-

ment à 8,200 avant la guerre. M.

Woodward a affirmé : “Nous em-
ployons plus de monde aujour-

d'hui que jamais auparavant et

notre industrie a maintenu un ni-

veau extrêmement élevé de con-

ditions de travail. Le fait que

ces emplois soient répartis dans

38 localités différentes est d’une

haute importance au point de vue

nonsieur Woodward a déclaré que

de notre économie nationale.”

Selon monsieur Woodward, “la

concurrence faite par les pays où

les salaires sont bas, le commerce

étatisé et la taxation élevée dans

notre pays sont au nombre des

facteurs qui influeront sur le pro-

grès de l'industrie”. L'avenir de

l'industrie, qui continue à faire

des projets et des réalisations pour

augmenter le volume de ses ven-

tes sur le marché intérieur et à

l'étranger, est relié à la situation

mondiale aussi bien qu’aux déve-
loppements domestiques.

Abordant la question des prix,

“depuis l'abolition des contrôles le

15 septembre 1947, l'indice fédéral

des prix révèle que le prix destis-
sus de rayonne n'a augmenté que 
de 10%, augmentation entière-

ment justifiée par le coût crois-

sant de la main d'oeuvre et des

matières premières. Les prix ca-

adiens du textile sont maintenant

les plus bas au monde, exception

faite pour un ou deux pays dont 

 

l'économie est rigidement contrô-

jlée et qui accorde des subsides

aux textiles. Même dans ces pays

‘où les taxes sont élevées et les
biens limités dans leur choix, le

consommateur n'est pas en aussi
bonne posture qu'au Canada.

tre 9.00 et 9.30 p.m., qui nous fe-
ra part de ses aventures variées el
imprévues et qui chantera comme
d’habitude chaque soir, 3 pièces
de son répertoire. Cette émission,
une exclusivité de CHRC, nous
permetd'écouter le chanteur mar-
seillais Emmanuel GRANDINI.

      

 

A compter de vendredi, 2 juil-
let, et jusqu’au 23 juillet inclusi-

 

Une production efficace peut seule
permettre de meilleurs salaires

vement, les ECHOS D'HAWAII
l'endez-vous de millier de radio-
philes, passera à 8 h. 30 au lieu
de 8.00 et réunira les merveilleux
interprètes de cette musique exo-
tique : Jean-Marie Martin et son
ensemble instrumental, le Trio
Kuu Ana et les Waikiki Girls,
Cette splendide émission du ven-
dredi soir sera suivi du non
moins intéressant “MARATHON
RED ROCK”qui déjà depuis plu-
sieurs semaines,distribue aux au-
diteurs qui y participent, $250,
$300. et méme quelques fois $350,
entre 9 h. et 9 h. 30.

~~

La soirée du samedi ne sera pas
touchée par des irradiations po-
litiques; on pourra donc comme
par le passé, assister a la revue
des nouvelles de la semaine:
“PHOTO-SONORE DE L'ACTU-
ALITE”, de 7 h. 30 à 8h. A 8h.
on se retrouvera au P'tit bal et à
9 h, les “MONTAGNARDS LAU-
RENTIENS” nous reviendront.

 

Devoirs des
envers les 0
d'élections

Article 24 paragraphe 2 Tout
employeur doit accorder à son

employé nommé officier d'élec-

tion, les congés nécessaires pour
lui permettre de remplir les de-

voirs et obligations de sa charge:
il lui est interdit de le congédier

pour ce motif; il n’est pas tenu de

lui payer, durant le temps que

durent ces congés, le salaire au-

quel il aurait droit s’il avait tra-

vaillé pour lui; mais ces congés
ne peuvent, sous aucun prétexte,

être retranchés des vacances or-

dinaires qui sont habituellement

accordées à l'employé.

patton

ficiers

 

La tuberculose prise
atemps se guérit
La tuberculose est une maladie

qui se guérit, mais il ne faut pas
oublier que si le médecin peut

traiter un malade, il ne peut res-

susciter les morts. Si on néglige
le traitement au début, si on se

confie à des charlatans, ou si le
malade tente de se traiter avec des

remèdes brevetés, la guérison se-
ra certainement retardée, sinon

rendue impossible. Plus le traite-

ment est institué de bonne heure

plus la guérison est facile, Il faut

consulter le médecin dès le com-

mencement de la maladie, suivre

ses conseils et continuer le traité
ment aussi longtemps qu'il le ju-
xe nécessaire.

Le seul moyen d’avoir la certi-
tude sur son état de santé est de
subir régulièrement un examen mé-

dical complet, disons chaque année

(suite à la page 3)
 

 

  

  

NE COMMANDEZ RIEN

allow082
"À MOINS QUE

. «+ » Vous n'ayez d'abord consulté votre Bureau des
Douanes. L'importation de certaines marchandises est
présentement interdite afin de conserver nos fonds
américains. Si l'article que vous désirez commander
est surla liste des interdictions, on n’en permettra pas
l'entrée, même si vous l'avez payé d'avance.

Evitez les désappointements: avant de placer une

commande aux EU. ou outre-mer, consultez votre

| Bureau desDouanes ou écrivez à

La Division da contrôle des Importations on lemps

de

criss

- a . >

Ministère des Finances
Ottaw  
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“Notregloire national:
Arthur

gar EDDY

 

Même si on le fait depuis de

wes nombreuses années, nous

sommes loin d'avoir épuisé les

commentaires susceptibles d’exal-

ter lu réputation musicale du cé-

jèbre virtuose acadien, notre cher

et talentueux compatriote, Arthur

LeBlanc.

Jusqu'ici, les circonstances ne

l'ayant jamais permis, il m'avait

été impossible d'entendre celui

qu'un à si justement surnommé

vLe poète du violon”.

Cependant, le soir du 26 mai, à

Radio C'arabin, je comptais parmi

Jes milliers d’auditeurs canadiens

qui ont eu le bonheur d'écouter

les intonatiors presque divines du

grand violoniste.

J'étais ému à n'en pleurer! N

m'a semblé percevoir la voix d’un

pays qui chante dans le triomphe,

qui s'élève jusqu’à l'immortali-

té...
La musique exerce une attrac-

tion profonde, la bonne musique

influence littéralement les hom-

mes; elle réchauffe les coeurs, é-

difie les âmes; elle est un puis-

sant levier qui soulève l'enthou-

siasme et.tous les sentiments no-

bles... En plus de suggérer le

rêve, elle développe les plus riches

harmoties de la nature.

Sur la scène presque mondiale.

Arthar LeBlane incarne ce rôle

avec combien de sublimes varié-

tés! Son archet devient l’inter-

prête des plus belles choses de la

vie.

A cause de mes trop faibles

connaissances dans ce domaine, je

dois me tenir à l'écart... Cepen-

dant, j'ai retenu les titres de quel-

ques pièces choisies à même l’uni-

versalité de son répertoire.

Leblanc
BOUDREAU

MER. Pour qui a séjourré au

bord des eaux, il était possible de

reconnaître l’action morne ou ra-

pide des marées :

s’amène avec candeur sur la crête

d’un bleu uniforme; l’autre. qui

le récif, qui se précipite dans le

bruit jusqu'au flanc de la berge;

le vent impétueux, la tempête
soudaine qui fait surgir des cris

de monstre au coeur des flots im-
menses... le tout évoquant l’é-

ternel Beethoven.

En rappel, l’artiste présenta

l’une de ses compositions: RE-
VE DE JEUNE FILLE, dévoile-
ment d'âme et de personnalité, é-

vidente collaboration avec les

dieux de l’art. Dans cette pièce

tirée de “La petite suite origina-
le”, LeBlanc révèle à son audi-

teur la poésie qui chante dans son
être, l'amour qui anime ses res-

sentiments divers/.., Cela est

assez dire qu'on devine en lui un
grand patriote qui sympathise av

labeur de l’ouvrier, qui vénère son
pays dans la douleur comme dans

la joie.

REVE DE JEUNE FILLE est
une victoire sur l'amour. On y

voit danser le soleil dans l'aube

d'une matinée somptueuse. Il y a
des fleurs qui jonchent les routes

sauvages, beaucoup de jeunesse et

d'espoir. Toutefois, on dirait une

ombre qui passe sur la fresque

d’ün bonheur indicible, dissimulant
l’ardeur d'une trop belle illusion
,.. mais, enfin, comme finissent
les romans: l'amour qui opère

son miracle; la cloche qui tinte au

fond de la campagne ensoleillée 
Ii interpréta une oeuvre de

Haydn LES MURMURES DE LA

Les secrets des MAGICIENS mis à jour !

Le fameux magicien canadien-français BECKMAN vient

de publier une intéressante brochure dévoilant les tours les

plus étonnants, employés par les magiciens.

“MES SECRETS DE MAGIE ”
72 pages avec photos et dessins explicatifs.

En vente par la poste à $2.00, en écrivant à:

Wilfrid Bélanger

Boîte Postale 70, Station N, Montréal,

anronçant le grand jour d'un bon-

heur nuptial,
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S’'adresserà :

 

A VENDRE

 

Machines à coudre, telles que machines à une
aiguille, machines à deux aiguilles, machinesà four-
rures, machines à étiquettes, etc, etc.

V. BERGERON
255-B, rue Notre-Dame

Victoriaville
  

 

la vague qui

roule de l’écoume et se brise sur

 
Ce ne sont pas là des pirates, mais

bien un groupe de réfugiés européens
qui se trouvaient à bord d'une barque
e pêche en détresse dans la mer des

Caraïbes. Ils ont été secourus par le
capitaine D, C, Wallace, commandant

Nous remercions l’Acadie pour
avoir donné ‘au monde ce génie

musical. Ft nous sommes très
heureux de proclamer les conquê-

tes de ce héros qui décerne tant

d'honneur au- Canada français.

Dans un ouvrage à venir, l’au-

teur de cet article se propose de
de faire une. nouvelle mention en
marge du talent exceptionnel que

possède le célèbre virtuose et com-

positeur acadien, le merveilleux

interprète du poème d’Évangéline

 

Des visiteurs de marque
à St-Jean les 2, 3
et 4 juillet
Le président du Jeune Commerce

International, et le vice-prési-

dent, le président de la Cham-

bre Junior des Etats-Unis, et le

président d@ la Chambre des
Jeunes du Canada.

Le congrès de la Fédération des
Chambres de commerce des Jeu-

nes de la province de Québec se

tiendra à St-Jean les 2, 3 et 4

juillet. Il réunira près d’un mil-
lier de congressistes. Pour la

première fois dans l'histoire du

mouvement, la Fédération aura le
plaisir de compter parmi ses hô-

tes des personnages de marque
qui assisteront à son banquet. En

effet, MM. Victor Baucas de Rio-

de-Janiero, président, et Marcel

Lafaille, vice-président du Jeune

Commerce International; Paul D.

Bagwell, président de la Chambre
Junior des Etats-Unis, et Phil.

Pugsley, président de la Chambre

Junior du Canada, prendront part

au congrès de St-Jean. C'est un

1honneur pour la Fédération, et
méme pour toute la province de

Québec, que de recevoir d’aussi    
 

  
   

  

 

critiquer et, à
des bonnes qu

pas beaucoup mieux oublier ces petites

choses agaçantes et ces légers ennuis .. . et
savoir reconnaître le mérite? Un bon

mot peut facilement devenir une source

Vous pouvez participer à cet €

quelques petites choses qui,

 » > >  
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distingués visiteurs !

Un bon mot peut faire tant de bien

Règle générale, nous sommes trop portés à
chercher les défauts au lieu

alités d'autrui. Ne vaudrait-il

Publiée sous les auspices

d'encouragement et même d’inspiration.

C’est peu de chose en soi qu’une parole bien-

veillante, mais elle peut faire tant de bien.

Vous faites preuve de civieme quand vous

vous intéressez à quelqu'un et que vous lui

dites un mot d'encouragement.

ort de service public. Prenez note de

à*votre avis, contribuent au civisme.

des fabricants de la

BIÈRE BRADING
THE BRADING BREWERIES LIMITED

Cette série d'annonces est conçue dans le but d'aider à faire de votre localité le

meilleur des endroits où vous puissiez vivre.

 

2H

DANS LE SILLAGE DES ANGIENS CORSAIRE

du “Canadian Cruiser” de la Cana-

dian National Steamships, qui, fidèle

aux traditions de la mer, leur 8
donné suffisamment d'huile pour

atteindre le port le plus proche. Les

passagers Poire de la C.N.S.S.

—

Vient de paraître

Canada 1948
(édition française)

  

L'édition française de CANA-

DA 1948 vient de paraître. Cet
ouvrage est la revue officielle de

la situation actuelle et des pro-

grès récents publiée d'ordre du
ministre du Commerce. Sous un

ce manuel de poche contient des

renseignements officiels à jour.

D'une consultation facile, il a été
préparé à l'intention particuliè-
re des hommes d'affaires, des étu-
diants, des conférenciers et de

tous ceux qui s'intéressent aux

progrès du Canada. Il traite de
‘organisation économique du pays
sous tous ses aspects et les statis-
tiques qu'il contient sont les plus

récentes.

CANADA 1948 est un volume de

quelques 260 pages qui contient,
en plus de ses chapitres réguliers

des articles spéciaux sur les re-

lations extérieures du Canada,
les voyages et l'unité nationale

et l'industrie du bois. Le texte

en est abondamment illustré ce

quelques 100 gravures dont !!
planches en couleurs. Il contient

en outre 100 tableaux statistiques
ainsi que des diagrammes et gra-

phiques et deux cartes hors-textc.

Voici une énumération des cha-

pitres réguliers: 1. Population;

2. Statistiques démographiques,

Santé publique; 3. Services de
bienfaisance sociale, Affaires dos

anciens combattants; 4. Relevé dc

la production; 5. Agriculture; 6.

Forêts; 7. Pécheries; 8. Fourrures;
9. Mines et minéraux; 10. Forces

hydrauliques;
12. Transports et communications;
13. Commerce extérieur, Prix ct régie des prix, Coût de la vie; 14.

  

format commodeet fort attrayant,

11. Manufactures; |
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3 Charsons modernes. 3
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Adresses votre commandé à:

LA BONNE CHANSON, (a-
sier l’ostal 150, St-llyacin-
the, Qué, ou chez nus librai-

res.

30 juil.
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comblèrent de cigarettes, de tablettes
de chocolat et de savon les hardis
navigateurs qui refusèrent toute autre
aide. Cette photo fut prise à 2 heures
du matin,

Photo Canadian Nations! Sicomships
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11 ne faut pas oublier qu’il y à

danger grave à faire une longue

randonnée sans prendre de repos.

La Ligue conscille aux automobi-

listes de faire halte environ toutes

les deux heures, n'oubliant pas de

stationner leur voiture dans un eu-

droit qui ne présente aucun dan

gor; de prendre une détente d’en-

viron vingl minutes: ceci pow

prendre un repos, ll va de soi, que

In Ligue conseille nux conducteurs

hou pas simplement d'arrêter mais

de descendre de voiture, et de mar-

cher quelque peu. Si le voyage s'ef-

fectue pendant In soirée où au

cours de lu nuit, le besoin de preu

dre un repos est encore plus grand.

Commerce extérieur, Paiements

internationaux; 15. Construction;
16. Travail; 17. Comptes natio-

naux, finance publique; 18. Ré-
gime bancaire, Assurance; 10. E-

ducation, Culture, Science.

CANADA 1948 est dès mainle-

nant en vente au prix de 25c l'ex-
emplaire, chez l'Imprimeur du

Ro. à Ottawa.
Les commandes doivent être a-

dressées à l'Imprimeur du Roi, à

Ottawa, en même temps qu'une|

remise de 25c, par bon de poste
ou mandat payable au Receveur

général du Canada.

L'expérience démontie que mal-

heureusement un trop grand nou-

bre d'accidents se produisent au

coucher du soleil, ou au tout début

de In soirée. Pourquoi alors ne pas

vedoubler de prudence, et conduire

plus lentement? Il est reconnu, que

même avee d'excellentes lumières

un conducteur ne peut we permel-

tre de filler à une vitesse de plus

de quarante-cinq milles à l'heure

Les timbres-poste ne sont pus

avcoptés. Si l'on envoie des piè-
ces de monnaie, celles-ci devront

être placées entre deux cartons
dont les bords seront ensuite col-

lés ensemble.

La ligue de Sécurité miles i hears
La Ligue de Sécurité reconnaît

Lu ligue de Sécurité de ln Pro-[qUE trop d'accidetts se produisent

   
 

 

Prix 60c. Franco par poste  

[hy[HOLE
of PART,
Exigez les véritables Lithinés Gustin

(exportation sur la boite) !
procurent économiquement la meilleure

Eau de table et de régime |

Alcaline — Lithinée — Pétillante — Digestive
sont très efficaces

Acide Urique, Rhumatisme, Goutte, Maladies du
Foie, de la Vessie, de la l’eau, de l'Estomac

et de l'Intestin.
Une buite de Lithinés contient 12 paquets suffisants

pour 12 grosses boutetlles d'un litre.

PRODUIT DE FRANCE

En vente dans toutes ies pharmacies

la Cie Canadienne des Agences Modernes

8704 Ave Delorumier, Montréal.

66c sur réception du prix     
La tuberculose.

(suite de la page 2)

et de consulter immédiatement son

méduein, lorsque l'on ressent l’un
au plusieurs des symlômes énumé-

rés plus bas. On objecte souvent

qu'on est en bonne santé el qu’on

se voit pus lu nécessité d'encouris

es frais d'un examen chaque an-
née. C'est pourtant bien dei le cas

de dire qu'une once de prévention

vaut mieux qu'une livre de guéri-

son, surtout lorsqu'il s'agit de tu-

hereulose.

La lubereulose est une nuladie  insidieuse, qui peut s'installer sans

  

   

A LOUER 
chaque fois qu'il y a un long cong

et à chaque fin de semaine, surtout

les vendredis, samedis et diman-

vince de Québec conseille aux per-

sonnes qui projettent de faire un
voyage à l'occasion de leurs vacan-

ces, d'user de heaucoup de pruden-

ce. 11 est reconnu wi établi par les

statistiques de la Ligue, que les

accidents de la route se produisent

dans les vingt-cing premiers mil-

les parcourus, ou vers la fin de la

journée, au retour.

“La vitesse est une des prinei-

pales causes de ces malheureux ac-

cidents. Trop d’automobilistes sont

anxieux d'atteindre au plus tôt la

destination du voyage projeté et

brûlent les étapes à une vitesse

vertigineuse. Ce qui importe pour

eux, c’est de gagner le temps per-

du et ils n'ont aucune idée des dan-

gers qu'ils courent en conduisant

ainsi leur voiture à une vitesse ex-

agérée.

Que réserve l’avenir
rt

en plus prudent en effectuant le

voyage de retour, car c'est généra-

lement au retour que se produit

l'aceident funeste. Lu Ligue de Sé-

curité prie donc tous les exeursion-

nistes de redoubler de prudence, el

souhaite à tous une vacance heu-

reuse, sans accident, enfin une va-

cance sécuritaire,

 

Le grand appuide la vie privée,

c’est la conscience. On se console

en elle, avec une indicible ivresse,

de toutes les misères du temps, de

toutes les ingratitudes des hom-

mes. Ses applaudissements se-

crets suffisent au bonheur des

grandes âmes. — Mer Saivet.

 

  
Il est oiseux de prédire l'avenir du Canada, parce qu'il dépend

de tant de choses : la situation internationale, l'esprit d'initiative

de nos jeunes gens ct de nos jeunes filles, le bon sens de nos hommes

d'Etat et de nos hommes d'affaires.

Les guerres ont amené au Canada des situations qu'il était im-

possible de prévoir; les progres technologiques sont si rapides qu'il

est difficile de les suivre de jour en jour, Voici ce que le ministère

de la Reconstruction et des Approvisionnements à cstimé au mois de

mars à quoi nous pouvons nous attendre : une augmentation de 17

pour cent dans les placements privés et publics en instruments de

production au cours de 1948 par rapport a 1047; des immobilisations

de $2,800,000,000, qui est le maximum jusqu'ici; sur ce chiffre, la part

des entreprises privées, des institutions ct des logements est de

$2,184,000,000, tandis que celle des fonds publics est estimée à $635,-

000,000.

Le Canada a fait d'énormes progrès économiques en 81 ans de-

puis qu’il est devenu un dominion,et il y a de bonnesraisons de croi-

re qu’il ne s'arrêtera pas là. Les nouvelles industries reçoivent tous

les encouragements possibles, el l'expansion de celles qui existent

déjà est un bon augure pour la prospérité future du Canada.

Ces progrès du Canada ont eu lieu au sein de la sympathique at-

mosphère de la civilisation orientale, qui est fondée sur des princi-

pes établis dans le monde occidental au prix de grands sacrifices pen-

dant les six ou sept derniers siècles. En partant d'aussi bons fonde-

ments, les Canadiens d'aujourd'hui ont la responsabilité de préser-

ver l'oeuvre des pionniers, et de favoriser l'essor des facultés humai-

nes’qui permettront à nos concitoyens de tirer plein parti des nou-

veaux pouvoirs dont la science les a dotés.

Les jeunes gens qui sortent cette année-ci des écoles font partie

d’une civilisation dont le sort pourrait fort bien être décidé au cours

de leur existence. Cette civilisation renferme, en dépit de toutes ses

fautes et tous ses dangers, le germe de la liberté et d'une existence

heureuse.

Point n'est besoin d'envisager l'avenir avec timidité ou trépida-

tion. Tout le pouvoir dont nous pouvons faire usage existe aujour-

d’hui et il ne dépend que de nous de nous en servir intelligemment.

Nous vivons dans une époque où la pompeetl'orgueil comptent pour

peu de chose dans les annales de l'histoire. La compétence, la scien-

ce etl'initiative, doublées de bon sens, sont les qualités par lesquel-

les sont jugés les diplômés de l'année et dont dépend leur succès ou 
ros mmaap

ches, 1 importe done d'étre de plus

tirand soubassement, un bureau

et un logement, dans l’Édifice Tou-

rigny, No 162, rue Notre-Dame,

Victoriaville, l’our information é-
crivez où téléphones directement à

Mme L. A. Tourigny, 13, St-Joa.

Lehim, Cambrai, App. 3, Québec,

Tol: 2.7379,

 

MAISON A VENDRE
 

Une mulson de un étage et demi,

comprenant 5 pièces, plus chambre

de bain, à vendre, S'adresser à :

WELLIE BOISVERT

13, rue Julras

Victoriaville

22 Juil.

ATTENTION

Je viens de recevoir un lot de

beaux coupons. Vous trouverez

aussi chez nous, un bel assortiment

de tissus Agence de l’atrons "Vo-

gue”,

GERTRUDE GIROUARD, Erg.
306, Notre-Dame,

Victoriaville
 

CHALETS A LOUER

POUR LA SAISON, au mois, à

la semaine, Magnifique endroit de
repos. Chalets modernes, confor-

tables, meublés, chaulfés, électri-

cité, eau courante et ustensiles de

cuisine fournis. Vaste terrain, belle

plage, tennis. Accomodation six

personnes ou moins, Pour infor.

mation: mentionner nombre de per-

sonnes, date désirée.

PARIS HEATED CABINS

Deschalllons sur St-Laurent
Ce. Lothiniére.

Petites Annonces

bruit, sans donner pratiquement
de signes avertisseurs de sa pré-

sence. Mème alors, un médecin à

verli pourra la reconnaître à l'ai-
de de l'épreuve de lu tubereuline

et d'un examen physique soigné

complété d'une radiographie, 1

arrive par contre assez souvent

qu'au début de la maludie, on se
sente fatigué, mal en (rain, sans

énergie el sans vitalité; l'amai-

grissement, la porte de l'appétit
des douleurs dans la poitrine, dus

sueurs nocturnes, Une plenrésie, u-

ne grippe ou une loux qui se pro.

longe, Voilà autant de signes, qui
s'ils ne donnent pas la certitude
qu'on est Luberculeux, doivent fai-
re penser sérieusement qu'on s'a-

chemine vers ta tuberculose.

$1,000. à $10,000.00

Dames, Messieurs ayant emploi

et désirant devenir =propriétaire

d'un commerce, notre Société l'i-

nanciere vous fournira le moyen

d'obtenir lu finance nécessaire.

Pour appointement, écrivez à :

I. Dexsaint de St-Pierre,
1131, Ste-Catherine Ouest,

Montréal

N'attendez pas d'être remercie,

pensez à votre avenir,

b aoul

ON DEMANDE

ON DEMANDE VENDEUSE

pour nouvelle marque de cosméti-

que, personne sérieuse sera entrai-
née pour devenir experte en (raite-

ment de beauté, Chance d'avenir

Ecrire au:
Produits De Clo Ltd,

505 De Castelnau.

Montréal.

22 juil,

BOURKE NOIRI# sur ln Route

Natlonale Ouest de Vieloriaville.
vis-à-vis lerrain de Golf, le 20

juin.
Contenant effets personnels et

bonne somme d'argent, La Dourse

contenait aussi carte d'identifiea-

tion B. M. Hoy, Laprairie,
A qui à trouvé la bourse, prière

de communiquer avec Drummond-

ville, Tél: 3720, charges renver-

sées ou écrire à Casier Postal 191.
Drummondville, ou Tél, 99W Lu-

prairie, Récompense.

A QUI LA CHANCE?

Une splendide ouverture pour

tout homme de bonne réputation
qui a l'ambition de devenir mar-

   j.n.o.
 

HOMMES DEMANDES

Désirez-vous jouir d'un salaire

lucratif et travailler dans les con-

ditions des plus favorables? Joi-

gnez-vous donc vous aussi à notre

compagnie comme détaillant de nos

produits dans votre localité.

Adressez-vous:

Blue Brand Products Co. Ltée

7227, Alexandra,

Montréal, Pl. Q.
 

POUSSINS BRAY

C'est le temps de vous procurer

des poussins BRAY. Plusieurs en

croissance. l’oulettes non classées

Une helle aubaine avec Jes prix

spéciaux d'été. Livraison immédia-

te. Comuniguez avec: Maurice Lé-

veillé, Aston Jet; J. H. Rondeau.

Ste-Elizaheth; Médéric Breton

Plessisville; Wm. Hamel, 25, Ar-

thur, Victoriaville; J. Robidoux

chand prospère. Clientèle établie

gros revenu assuré dès le premier

jour, Pas de déboursé. Si vous a.

vez un équipement pour voyager

voici la chance de votre vie.
Nous vous donnons un entraîne-

ment complet.

S'adresser à: J. J. WATKINS

Dept. Q-U-1, 2177 Masson, Mont-

réal.

 

A LOUER

Logement chauffé à louer sur la
rue St-Zéphirin à Victoriaville.
S’adresser à A. Desmarais, 353

ouest, rue King, Sherbrooke, Tél:

& juil. a
4429-R,
 

A VENDRE

Bon poste de commerce & ven-

dre, Aussi grand chalet à proximi-

té de la ville.
S'adresser a:

1, rue St-Pierre ou

77-B, rue Notre-Dame. Kingsey Falls; Rosaire Plante. St- leur échec dans la vie. Valère de Bulstrode.

Tél: 393, ou 14325

15 juil.

nm étTEE
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Que vaut le succès ?
Ce que fait un jeune homme au sortir du collège dépend en

grande partie de son ambition. Il faut qu’il se fixe un but et qu'il

décide de ce qu’il doit sacrifier au succès, car il sait maintenant qu’on

ne gagne rien sans sacrifier quelque chose. On ne fait pas les mêmes

sacrifices pour capturer un troupeau de moutons que pour s’'empa-

rer d'une ville opulente.

Ceux qui arrivent le mieux, et peut-être le plus facilement, au

succès, sont ceux qui savent exactement ce qu'ils désirent. Un but

bien clair et bien défini contribue à l'unité d'action.

Puis il faut penser à la stratégie. Chacun doit adapter ses plans

à ses moyens. David ne pouvait pas combattre Goliath avec les ar

mes de Saül, et celui qui n'a pas d’aptitudes pour la guerre doit ap-

prendre à faire son chemin au moyen des arts de la paix. En tout

cas, la bonne stratégie consiste à s'allier des circonstances qui per-

mettent d'aller plus loin en cas de succès, et qui protègent la retrai-

te en cas de revers.

La stratégie des chefs britanniques a toujours tenu en peu de

mots. Par exemple: Jervis: "ordre, simplicité”; Nelson * ‘“déso-

béissez aux ordres si c'est nécessaire, empêchez l'ennemi de rassem-

bler ses forces, engagez-le — n'attendez pas qu'il vous attaque”;

Wolfe : “faites toujours une nouvelle tentative"; Wellington : ‘ca-

chez le gros de vus troupes; quand l'ennemi pense qu'il n'a rien à

craindre, sautez sur lui à pieds joints”; et Hamilton © “Si la straté-

gie ne réussit pas, attaquez l'ennemi de face.”

La maxime de Wellington convient au jeune homme qui débute

dans les affaires. Les jeunes gens sunt trop souvent enclins à adop-

ter des manières de grus bonnet sans on avoir'les qualités. Il est bon

de ne pas faire trop de parade avant d'être sûr de sui.

Si le “gros bonnet” précoce fait mauvaise impression, le “piètre

employé” ne vaut guère mieux. Il passe généralement son temps à

surveiller la pendule. et juge son emploi par les loisirs, les courtes

heures de travail et les longues vacances avec paye. Il s'embarque

dans un tas de détails inutiles quand son chef lui demande un rap-

port. Il cherche à faire paraître sa tâche difficile pour se rendre

important. Mais tout cela ne cache généralement que sa paresse et

son ignorance. Il n'a pas l'intelligence d'ignorer les petits détails

pour se consacrer aux choses importantes.

Evidemment, pour trouver l'emploi qui vous convient et faire

votre chemin, il ne suffit pas de répondre à une annonce et de se pré-

senter au travail. Il faut bien se rendre compte de cela tout de sui-

te et de se mettre à l'oeuvre. Les gens qui remettent les choses au

lendemain manquent d'esprit d'entreprise. Napoléon a dit qu'en

guerre et en politique, il n'y a pus d'erreur plus commune que celle

de ne pas agir au bon moment. Nous connaissons tous l’histoire du

bonhomme qui sort sans parapluie, qui hésite à se mettre à l'abri

quand il se met à pleuvoir et qui rentre chez lui juste au moment où

le plafond lui tombe sur la tête.

Après avoir bien fait vos plans et vous être mis à l'oeuvre, cher-
chez des idées. N'importe quelle idée qui vous fait sortir de la tor-
peur habituelle vaut mieux que rien. Tracez-vous un programme
si ardu que les compliments que l'on vous fera sur votre travail vous
paraitront pâles en comparaison de ceux que vous espérez mériter
un jour.

Cette discussion ne doit pas laisser supposer qu'un peu de stra-

tégie rendra la vie facile aux jeunes diplômés. Le prix du succès est
facile à décrire: mettez-vous à l'oeuvre immédiatement. sans at-
tendre un “coup de main”; ne vous leurrez pas de vains espoirs mais
travaillez dur à vous rendre digne du poste au-dessus du vôtre: ren-
dez-vous compte des obstacles et apprenez à les surmonter par votre
travail et votre adresse; ct ne vous endormez pas en chemin.

Chaque pas en avant nous apporte un gain et une perte. Il faut
laisser quelque chose derrière, mais la perte n'est pas importante si
on atteint son but. Plus on avance dans la voie du succès, plus on
est obligé de travailler pour conserver sa position. et plus on a d'in-
convénients a supporter. C'est pour cela qu'il n'y a pas beaucoup de

La coupe d'or
Seagram
Au cas où certains amateurs

s'inquièteraient de savoir si la

coupe d'or Seagram, emblème du
championnat de golf du Canada,

sera au pays à temps pourle tour-
noi de septembre prochain, à Van-

couver, il nous fait plaisir d'an-

noncerque le fameux trophée est
arrivé à Montréal; mais (car il y a

un mais) personne n'a pu le voir

depuis son retour. Etrange, n'est-
ce pas ? Pourtant il n’y u rien de
plus vrai, et tout le mal vient de

ce qu'on a perdudesclefs et de ce

que les règlements de la Douane
sont naturellement rigoureux.

Onsait que l'an dernier, la cou-

pe d'or avait émigré en Afrique

du Sud, par suite de la victoire de
Bobby Locke. Elle a été ramenée

au pays à bord du cargo “African
Planet”, amarré en ce moment

dans le port de Montréal. Mais
jromme elle est renfermée dans un

jroffre à serrures, et qu'on ua égaré

les clefs de ces serrures, la coupe
est restée invisible depuis son re-
tour

 
Ce qui est arrivé, C’est que les

clefs ont été expédiées séparé-
ment d'Afrique du Sud. Orelles

ne sont pas encore parvenues à

destination. Il y a bien un autre
jeu de clefs pour ouvrir cette boi-

te, mais il traîne dans les poches

ou les malles d'un monsieur qui,

parti l'an dernier pour le Sud a-

fricain, est encore en Europe en

ce moment. Le pire, c’est que la
Douane ne peut pas laisser passer

la caisse, pour la simple raison

qu'il lui est impossible d'en exa-
miner le contenu.

Evidemment, le tournoi de
championnat n'a lieu que dans
quelques semaines, et un ne s’in-

quiète pas trop, car on suppose

que les clefs finiront bien par ar-
river, d'Europe ou d'Afrique.

Le voyage que vient d'accom-

plir la Coupe Seagramest le plus

long de toute son histoire, C'é-

tait, l'an dernier, la première fois

que ce trophée quittait le conti-
nent nord-américain, depuis sa
fondation, au coût de $2,500, il y
a onze ans. Il avait toujours été

remporté, jusque-là, par un rési-

dant des Etats-Unis. Chaque an-
née, la coupe est confiée au club
de celui qui la gagne, et le ga-
gnant lui-méme en recoit une ré-
plique qu’il garde pour lui.
 

A

L'Umon Nationale
. à la radio

 

La prochair»> causerie poli-

tique de MUUnion Nationale
sera prononcée au poste CK

AC dimanche, le 4 juillet, de

7h à 7h15 par monsieur

Lévis Lorrain, journaliste et
publiciste.   gens au sommet de échelle.
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LE LAITIER

Eveillé, souriant, I'aube le raméne chaque
jour & notre porte.

¢ Weilorrdle > AUSERVICEDUPUBLIC

 

Par tous les temps, le sourire aux lèvres, il

apporte aux familles de sa localité des aliments
sains, indispensables à la santé.

Les hommes commelui, qui comptent parmi
les meilleurs au Canada, sont au service du

public, à totre service.

BIÈRE BLACK HORSE . . . La meilleure au Canada
BRASSERIE DAWES BLACK HORSE MONTRÉAL .. . FONDÉE EN 181) — UNE DIVISION DE NATIONAL BREWERIES LIMITED

LE NICOLETAIN,Nicolet, vendredi, 2 juillet 1948

ad

Madeleine Caron parle de: |

Bienfaits

la fête en l’honneur de Françoise Gaudet-Smet, l’autre jour, quel-
qu’un a dit, citant le mot d’on ne

sait qui: La civilisation commence avec
l’eau courante. Et cela rappelle le senti-
ment d’un ministre du Seigneur qui,
pendant plus de quarante ans, a exercé
son ministère parmi les paroisses rurales
pauvres de la Nouvelle-Angleterre. De
ses mémoires, publiés il y a quelques
années, il ressort une chose: le pasteur
dévoué avait la conviction très nette
qu’une mère de famille, pour faire son
salut, à besoin d’un minimum de confort.
ll croyait qu’une ménagère peut difficile-
ment toute sa vie aller puiser l’eau au
puits et sauver son âme. Et alors, quand
le pasteur arrivait dans une paroisse, la
première chose dont il s’enqu ait c'était.
qui avait une pompe dans la maison — il
n’était pas encore question d'eau cou-
rante — et le budget de charité installait
des pompes là où elles manquaient.

 

   
Cela vous surprend? Mais la grande ;

sainte Thérèse elle-même qui pourtant était une carmélite austère, à
assuré à plusieurs reprises que, pour servir Dieu, il faut un minimum
de confort. N’avoir pas d’eau dans la mnaison c’est obliger ln mère
de fanille à charroyer l'eau à la chaudière, à faire untravail de bête
de somme, Vous pensez que la bête de gomme u le goût du spirituel?

11 est bon de penser à ces choses juste avant les vacances,parce que
durant l'été beaucoup de familles vont camper loin de lacivilisation —
et de.l'eau courante — et cela fait mieux comprendre, mieux apprécier,
les bienfaits de la vie moderne, Quand la radio et les journaux nous
annoncent les pires catastrophes, rançon du machinisme et du progrès
paraît-il, il peut être salutaire de voir l'envers de la médaille,

Dans la plupart desvilles et villages la mén.zère ost tellement habituée
à son confort qu’elle ne se rend pas compte combien de temps elle per-
drait à faire le porteur d’eau si les choses ét ricut organisées autrement.

pour la ménagère vingt-huit (28) jours de travail par an. Sans l'eau
dans le robinet, elle mettrait done un mois sur douze à transporter l'eau.
C’est fou!

La première fois qu’on voit ces chiffre on ne peut y croire, Ensuite
un comprend pourquoi, de plus en plu: ivs formiers de chez nous se
servent de l'électricité et d’un petit metour pour avoir l'eau courante
dans la maison. C’est Li le plus grand :or-ice que l'électricité puisse
rendre. L'emploi des différents appareil: ménigers, quoique bien com-
modeet agréable, reste bien en arrière quent à la somme de confort et
de bien-être ainsi obtenue. |

* Seulement,si l'eau courante c’est la civ,l!tion, Loutes les maîtresses
de maison — et avec elles leurs maris ei teurs enlants s'accorderont À
dire que le confort moderne c'est le chavire-vau éléctrique automatique. »
-Lh-dessus l'accord est tellement unanime qu'il serait sot d'insister, |
Mais, ce serait curieux de savoir, comi a de temps il faudrait pour
chauffer l'eau au fur et à mesure, combien de minutes, d'heures et de
jours se gaspilleraient ainsi au cours dw < anne, Mais au fail, est-ce
tellement important? Le confort, ¢'est peat-cire comme amour |
impossible à mesurer ?

Les vies transcendantes
Quelle que soit la physionomie particulière de cha-

que saint, il est avéré que tous furent fidèles à la grâce
spéciale de leur vocation : c’est.là. l'essentiel pourtoute
âme baptisée!

Saint Louis de Gonzague naquit en l'an 1568, d’une
famille princière d’Italie. Avant son apparition, sa mé-
re, en danger de mort, avait fait voeu de consacrer son
enfant à Notre-Dame de Lorette, si tout se passait selon
son désir. Le visage de Louis respirait un tel air de ver-
tu, que ceux qui le portaient dans leurs bras, croyaient
tenir un ange. Le père de Louis, qui songeait à la for-
tune de son fils, l'envoya successivement chez plusieurs
princes, en qualité de page. Mais Dieu, qui avait d’au-
tres vues, voulait ainsi montrerce jeune saint aux cours
d'Europe, pourleurfaire voir que la piété est de toutes
les conditions. Dans ces milieux mondains où il vivait
comme n'y vivant pas,les progrès de Louis dans la sain-
teté furent surprenants. Sa pureté et sa délicatesse é-
taient angéliques. Vers l'âge de onze ans,il fit sa pre-
mière communion des mains de saint Charles Borromée.
À seize ans,il se décida à entrer dans la Compagnie de
Jésus. Peu de vocations ontété aussi éprouvées que la
sienne : son père fut, pendant quelque temps, d’une sé-
vérité sans pareille pourson fils; mais il dut céder devant
la volonté de Dieu — devenue très évidente, — et Louis
entra au noviciat des Jésuites, à Rome. Il y parut, dès
les premiers jours, conme un modèledigne d’être propo-
sé aux plus parfaits : on vit cn lui un prodige de mortifi-
cation, une merveille d'amour de Dieu. Louis reçut du
ciel l’annonce de sa mort, et fut bientôt victime de sa
charité, pendant la peste, à Rome,l’an 1591. Son pre-
mier miracle, après sa mort, fut la guérison de sa mère,
à qui il apparut souriant et resplendissant de gloire.
L'Eglise l’exalte le 21 juin.

La Nativité de saint Jean-Baptiste (24 juin) — L'E-
glise célèbre ordinairementla vie ou fête des saints, au
jour de leur mort, qui est, à proprement parler, le jour
de leur naissance au séjour éternel. Saint Jean-Baptis-
te a été exemptéde cette règle générale, parce qu’il fut
sanctifié avant de naître, lors de la visite quefit la très
sainte Vierge à la pieuse Elisabeth. La naissance de
Jean [ut une grande joie pourla terre, puisqu'elle lui an-
nonçait l'approche de sa Rédemption. Tout est merveil-
leux dans la venue du Précurseur, quiallait bientôt met-
tre en lumière le Sauveurpromis et attendu. Les mira-
cles se multipliaient autour du berceau de Jean-Baptiste;
les habitants du voisinage furent saisis d’une crainte res-
pectueuse,ct, le bruit de ces merveilles se répandant,
tousse disaient les uns aux autres : “Que sera done l’a-
venir de cet enfant ?” Au vrai, saint Jean-Baptiste oc-
cupe, dans l'histoire de I'humanité, une place incompa-
rable : il sert en quelque sorte de trait d'union entre
les deux mondes, résumant en lui tout l’Ancien Testa-
ment et préparant le Nouveau; il ferme la mission des
prophèteset ouvrecelle des apôtres. Prophète, apôtre,
docteur (précurseur du Messie), solitaire, vierge, mar-
tyr, il réunit tousles titresà la sainteté, et, rassemblant
en lui seul tout ce qui constitue les différentes classes
des saints, il forme au milieu d’eux une classe particu-
lière. N.-S. a appelé Jean-Baptiste, une “voix”; et sa
vie tout entière nous dit : “Préparez les voies du Sei-
gneur !” Pour nous, Canadiens français, le culte de
saint Jean-Baptiste revêt un caractère tout spécial, puis-
qu'il est notre patron national! Aussi, sa fête est célé-
brée, chez nous, par des feux dejoie

.

. .
M. LALUMIERE

ques Motas, Jean Bellemarre, An-
dré Norbert et Léo Côté.

!

On a calculé que le manque d’eau courante dans la maison veut dire

 

 

Fin de l'année...

(suite de la 1ère page)
Dufour.

L'art dentaire M. Réjean Du-
mont.

Etudieront la médecine: MM.! Génie Forestier: M. Gilbert Tar- Mare Beaudet, Pierre Smith, Jac- dif,

'siciens.

La nouvelle Ford 1949
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Depuis que l’industrie automo-

bile a repris sa production de
temps de puix, on s’est partout

demandé de quoi la nouvelle Ford

aurait l'air. Or, cette voiture to-

talement nouvelle sera exposée

chez les dépositaires des princi-

pales villes du Cunada d'ici la fin

du mois.

Conçue pourtenir tête à la con-

currense du marché des autos a

prix modique, la Ford 1949 pré-

| sente des innovations aussi mar-

! quées, dans sa structure et dans de 100 chevaux, à huit cylindres,

son fonctionnement, que les voi-!il est de 10 p. 100 plus économi-
tures plus grosses lancées par

Ford Motor Company of Canada,
Limited, il y a quelques semaines.

Comme ces autres modèles nou-

veaux, celle offre un aspect, un

confort, des améliorations qui en

font vraiment une voiture nouvel-
le.

Les Fords 1949 seront présen-

tées en deux séries. La série di-

le “Custom” comprend un sédan

Tudor (illustré ci-contre), un sé-

dan Fordor et un coupé Club. La

série DeLuxe groupe des sédans

Tudor et Fordor, un coupé Club

cl Un coupé d'affaires.

La nouvelle Ford épouse la sil-
—e —

Droit ct Sciences politiques: M.

Roger Plourde,

Droit et Sciences sociales: MM

Fernand Pépin et André Trottier

Comme à chacune des commu-

uutes qu'il visita, ce jour, Son

wxe. Mgr Lalortune prononça une

courte allocution à l'adresse dus

vleves finissants leur souhaitant

succès dans leur nouvelle carrière

et leur donna.t d'utiles conseils

pour arriver à leur but, Il souhai-

ta aussi d'heureuses vacances à

tous les autres élèves et demanda

aux parents une surveillance é-

iroite sur leurs enfants pendant

toute la durée des vacances. ll

dema. da à tous les élèves de tou-

jours bien se conduire +t d'éviter

es occasions de péchés, Son EExcel-

lence termina en don. ant su béné-

dietion à toute l'assistai ce.

Outre son Excellence, on remar-

quait: M. le chanoine R. Charland

supérieur du Séminaire, M. k cha-

noine EE. Lauzières, chancelier de

l’évêché, plus de 50 members du

«lergé, M, Emery Fleury, député

provincial du comté de Nicolet

Son Honneur le maire J. A. Gau-

det et son épouse, de ln vHlle de ‘Ni-
“olet. Plus de 1000 personnes a-

vaient envahi la vaste salle de ré-

ception du Séminaire.

Le concours...

(suite de la lére page)
 

publier le plus tot possible le nom

de ceux-là qui se sont quand méê-

me distingués d'une certaine fa-
çon.

Festival...

(suite de la 1ère page)

Invitée spéciale — Woonsocket

Junior High School Band de
Woonsocket Island E.U.

O Canada — Premier couplet de

l'Hymne National chanté par la

foule et accompagnement de l’U-
nion Musicale du Cap de la Ma-
deleine.

FANFARE D'ENSEMBLE,1600
musicien.

Bienvenue de Son Honneur le

Maire Irénée Rochefort du’ Cap
de la Madeleine.

Remerciements du Président de

l'Association des Fanfares Ama-

teurs de la Province de Québec.

Quatuor ROMANO. Solistes :

Arthur Romano. Alex Endayson,

Mark Hardwood, Jean di Marco.

Ensemble RICHELIEU, 300 mu-

Fanfares participantes :
L’Harmonie de Lachine, Le Cer-

cle Philharmonique de St-Jean,

L’Union Musicale de Valleyfield, 
L'Harmonie de Granby, l’Union

houette évoluée d'après-guerre:

seulement cinq pieds trois pouces

de hauteur, surbaissée et d’une o-

pulente carrure. Son intérieur

est plus spacieux que jamais au-

paravant. Son armature et sa

| currosserie sont 59 p. 100 plus ri-

| gides que celles des modèles pré-

cédents, et les glaces offrent un

| champ visuel de plus de 20 pieds

curres. Le seul pare-brise est

‘plus vaste de 137 pouces carrés.

‘Quant au nouveau moteur en V

 

que.

Les freins, de conception nou-

velle, nécessitent 35 p. 100 moins

de pression, à la pédale; le coffre

aux bagages, bas et profond, est

plus spacieux de moitié que ceux
des modèles précédents.

Les roues avant, suspendues in-

dépendamment, reposent sur des

ressorts à boudin pourvus d’amor-

tisseurs hydrauliques comme en

ont les avions. À l'arrière, on re-

trouve les mêmes amortisseurs;

des ressorts longitudinaux, extra-

longs, et culeulés de façon que

leurs lames ne requièrent jamais
de graissage.

Musicale de Joliette, La Société

Philharmonique de St-Hyacin-
the.

Artiste invité — Hervé Baillar-

geon, flûtiste virtuose, de Mont-

réal, professeur au Conservatoi-

re de la Province de Québec à

Montréal et à Québec, ainsi qu'au

Conservatoire de Musique de l'U-
niversité McGill.

Ensemble MAURICIEN. Fan-

fares participantes : L'Union Mu-

sicale des Trois-Rivières, L'Union

Musicale de Shawinigan Falls,

L'Union Musicale du Cap de la

Madeleine, L'Harmonie La Salle

des Trois-Rivières, L'Harmonie de
La Tuque, La Fanfare d'Arvida.

Chant de FOLKLORE par les

Chevaliers du Guet des Trois-
Rivières.

Entrée en parade : Ensemble

des CANTONS DE L'EST, 300

musiciens. Fanfares participan-
tes : L'Harmonie de Sherbrooke.

L'Harmonie de Drummondville,

L'Union Musicale de Thetford Mi-

nes, L'Harmonie  d’Asbestos,

L'Harmonie Calixa-Lavallée de
Sorel, Le Cercle Musical de Vie-

toriaville.

Cérémonie au Drapeau de la

Province de Québec: Déploie-

ment, Récitation, Salut au Dra-

peau, Marche “NOTRE DRA-

PEAU de J.-Ant. Thompson, jouée

par la Philharmonie de La Salle

des ‘Trois-Rivières et dédiée au

premier ministre de la Province

de Québec, l’hon. Maurice L. Du-

plessis, député des Trois-Riviè-
res.

La foule chante sous la direction

de M. J.-Ant. Thompson. Les

Chevaliers du Guet chantent les
couplets.

Commémoration du 20ème an-

niversaire de fondation de l’Asso-

ciation des Fanfares Amateurs de

la Province de Québec.

L'Ensemble des Cantons de
l'Est jouera à nouveau.

M. Arthur Romano, saxopho-

niste, et le célèbre Quatuor Ro-
mano, joucront avec accompagne-

ment par l'Union Musicale d-»

Shawinigan Falls sous la direction
de M. Philippe Filion.

Pourfinir. “Dieu Sauve le Roi”.

Organisateurgéfiéral : M. Mau-

rice Coutu, de Shawinigan Falls.

Organisateur local: M. Henri

Doyon, du Cap de la Madeleine.

PESRENELg. à  

La nouvelle ventilation inté-
grante filtre de l’air frais au tra-
vers d'écopes treillissées prati-
quées de chaque côté du radiateur.
Ce système permet d'ouvrir par-
liellement les glaces pivotantes,
même quand il pleut. Une fois
incorporée à ce système, la
chaufferette fournit de l'air tiède
en abondance et uniformément.
Ford of Canada n’a pas craint

de s'éloigner de la tradition, qui
veut que l'intérieur des voitures
fabriquées en série soit de ton
neutre. La compagnie a fait ser-
vir dans ses voitures des tissus

de mode ou de décoration inté-
rieure. De tous ces tissus nou-
veaux, le plus frappant est d'un
mélange de tweed d'un gris adou-
ci à rayures bleues. Il donne à
l'intérieur des Fords une fraîcheur
proprette. Il s'harmonise élégam-
ment avec le bleu-gris du broad-
cloth qui recouvre la partie supé-
rieure des sièges avant et arriè-
re. Mais Ford offre une riche
gamme d'autres teintes pourl'in-
térieur de ses voitures: Vert
marine, gris bouleau, bleu Colo-
ny, et une infinité d’autres.

Activités à la Villa.
(suite de la 1ère page)

 

Il n'y aura pas de retraite à la
Villa durant la dernière quinzai.e
du mois d'août afin de permettre
au personnel de prendre un repos
Lien mérité.

Ceux qui voudront en organise
dars la première quinzaine du mois
d'août devront avertir au plus tot

Les organisateurs des différents

groupes des paroisses sont priés
de voir de suite à leur programme

de retraites pour les mois d'au-

tomne. L’intention des autorités de

la Ville est de se mettre à la tâ-

che dès les premiers jours de sep-
lembre pour l’automne.

Pour tout renseignement au su-

jet des retraites on doit s'adresser

fu Rév. Père Directeur des Re-

traites, Villa du Rosaire, 92, rue

St-Jean-Baptiste, Nicolet.
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